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      ​COMMUNIQUE DE PRESSE  

 
 
Objet: Mort d​’​un lieutenant-colonel sur son lieu de travail. 
 
Dans la nuit de vendredi ​à ​samedi un ​événement​ dramatique s​’​est produit sur le site de l​’​Ecole 
D​é​partementale d​’​Incendie et de Secours des sapeurs-pompiers de l​’​Essonne. 
 
Samedi 18 janvier au matin un agent de l​’é​cole ​à ​d​é​couvert le corps sans vie du 
lieutenant-colonel Denis SERKA sur son lieu de travail. Celui-ci ​é​tait en charge du projet prioritaire 
é​nonc​é ​au titre du rapport d​’​orientation budg​é​taire 2020 ​« ​projet NexSIS​ » ​logiciel national de 
gestion des alertes. 
 
Les premi​è​res constatations des intervenants et de l​’​enqu​ê​te de gendarmerie indiquent la piste 
d​’​un suicide. 
 
Malgr​é ​la gravit​é ​des faits nous sommes compl​è​tement abasourdis de la r​é​action de la direction 
de ne pas d​é​clencher ​à ​notre demande une r​é​union extraordinaire du Comit​é ​Hygi​è​ne S​é​curit​é 
Conditions de Travail. 
 
La CGT des agents du SDIS 91 demande ​à ​ce que cette commission puisse voter une enqu​ê​te de 
mani​è​re sereine avec l​’​aide d​’​un expert ind​é​pendant.  
 
La situation est grave et nous ne laisserons pas un ​événement​ si dramatique sur un lieu de travail 
sans que toutes les circonstances puissent ​ê​tre ​é​tablies afin de faire ​é​voluer la pr​é​vention. 
 
Sans vouloir conclure de lien h​â​tif sur les raisons de ce geste, nous rappelons que notre syndicat 
ne cesse d​’​alerter sur les probl​é​matiques des conditions au travail.  
 
Au SDIS 91 tout le monde est sous pression. Faire toujours plus avec moins est un slogan qui se 
r​é​pand depuis des ann​é​es. 
 
Malgr​é ​nos nombreuses alertes ​é​crites sur le sujet depuis des mois nous n​’​avons plus de r​é​ponse 
de la direction. C​’​est pourquoi d​’​ailleurs nous avions pr​é​vu le 28 janvier ​à ​8h00 un ​é​ni​è​me 
rassemblement pour d​é​noncer le management actuel. Nous appelons l​’​ensemble des agents ​à 
venir s​’​exprimer pacifiquement sur les probl​è​mes qui sont ceux de notre institution. 
 
 
Aussi nous mettons face ​à ​leurs responsabilit​é​s notre directeur d​é​partemental Alain CAROLI et 
son adjoint Micka​ê​l LECOQ de ne pas vouloir ouvrir d​’​enqu​ê​te du CHSCT.  
 
Nous mettons face a ses responsabilit​é​s notre Pr​é​sident du conseil d​’​administration Dominique 
ECHAROUX qui accuse la CGT de ​« ​pinailler​ » ​quand nous ​é​voquons les graves probl​è​mes de 
bien-​ê​tre et s​é​curit​é ​au travail. 
 
Nous adressons nos condol​é​ances aux proches du Colonel Denis SERKA, nous avons une 
pens​é​e forte pour eux. 
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